
- 2C -

laäIssdi-ait encore- plusp c'est: que Dieu lüi. fit iàion
tendre par une luniière interieure qu'il s'où chargeait
lui-même. Elle ajoute . " Mon'divin-EpouŽx me: faisait
des repro.chésl:orsqueifavais. le moindre doute'qu'i1
imnàiquerait ià mon. fils:oi-à.:iioiI ' Il y 'avait r alors
environ 'vipgt ans .que ?ord-re de sainte Ursule; fondé
en Italie par'ainte:inèle Méricir avait:été-:introduit
un Franc: 'éatlenpremier ordre sþécialement
établi.poi, l'éducation: des :jounes filles que l'on.eût
vut dans l'Eglisó Ce'caractère 'nouveau produisit une
toile impressioni et:les:succès des lirenières 'U rsuliiies
françaises excitèrent un'ainvif enthousiasme; que
bientôt l'on-eonpta par -milliers les 'jeunes filles qui
vouhurent.s'associer.à cette;uvrey et que près de 300
monastères ýfurent fondés,*en. moins de 60 ansý On
venait d'eî· établir un:à Tours, à quoines, pas seule-
iment-dà la maison qu'habitait Mne Martini -Il était
alors-décidé'que la:srvante de -Dieu entrerait au
monastère des Feuillantinés de -Paris; mais Dieu avait
d'autres, desseins. ".Chaquo fois, dit la Mère: de1!Iný
carniation que je. passais' devant le monastèro des
Ursulines, et j'y passais. plusieurs fois pa- jour,:mnon
espritot:mon; cur'-sentaient -unmouvement subit
qui les omportait en cette sainto maison sans 'que j'y
eusso pense aparavant." Je:fis:connaî tre-cla à nion
directeiý, qui. mo'répondit simplement que ce n'était
pas là-queDieu-me -voulait. Je- me -tins tranquille5
croyant qn'ilen 6tait ainsi. Cependant j-sentais
toujours cet attrait -que je- recommandais à mon divin
Epoux, ler.priantde. eloisiii pour moL Lorsque rien ne
paraissait:avancor à Poxtérieur' une voirintérieure
me poursuivdit Partout::et:me disaity: Hâte.toi, il est
temps, il n'y a plus iien. à faire pour. toi -dansle
mondé.a Après une I-ngue'pcrpléxité, aunmoment où
je m'y.attendais l- noins, jo vis' disparaître le désir
que j'avais-d'êtro- Fouillantine :et.je sentis ' la place
celui d'être Ursuline, avec :une impression si forte
qu'il me semblait-qo :tont·ee qui étÛit. an monde me


